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1. INTRODUCTION 

1.1 Contexte 

La Bibliothèque nationale de France a lancé divers programmes concourant à la 
constitution d’une bibliothèque numérique. Ces programmes s’appuient 
notamment sur des marchés de dématérialisation des collections de la BnF et de 
bibliothèques françaises partenaires. 

En sus de la numérisation proprement dite des documents, un certain nombre 
d’autres prestations de dématérialisation sont demandées, dont la reconnaissance 
et la conversion des contenus textuels des documents numérisés. 

En effet, la BnF désire également donner accès au contenu  des documents grâce à 
la recherche à partir du texte des pages. La mise en place de ce procédé implique 
donc la conversion en mode texte de l’intégralité du contenu des pages afin de 
permettre la recherche plein texte, quelle que soit la partie consultée, puis 
l'affichage des images du  document correspondant, avec possibilité d'accéder aux 
données en mode texte pour faire des sélections, des copies, des impressions. 

Cette conversion en mode texte s’appuie principalement sur des techniques de 
reconnaissance optique de caractères (OCR, optical character recognition). 

 

Ce document est organisé en plusieurs parties : 

• Un chapitre « Généralités » qui expose les principes généraux de la 
reconnaissance optique de caractères. 

• Un chapitre « OCR » qui traite de l’extraction des contenus. 

• Un chapitre « Segmentation et structuration » qui traite de l’extraction de 
la structure du document. 

• Un chapitre « Qualité » qui décrit les principes et méthodes de mesure de 
la qualité. 

1.2 Objet 

Le présent référentiel définit les caractéristiques attendues pour le traitement de 
reconnaissance optique de caractères appliqué aux documents des départements de 
Bibliothèque nationale de France et des bibliothèques partenaires. Il détaille les 
caractéristiques techniques des fichiers, les modalités de contrôle, etc. 

1.3 Domaine d’application 

Le présent référentiel s’applique aux prestations de numérisation d’ouvrages 
commandées par la Bibliothèque nationale de France, sur des marchés de 
numérisation ou de réfection, ainsi qu’aux éventuelles productions internes. 
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2. DOCUMENTS APPLICABLES ET DE REFERENCE 

 

Schéma ALTO LoC http://www.loc.gov/standards/alto 

Schéma ALTO BnF http://bibnum.bnf.fr/alto_prod/ 

BnF : Conversion en mode texte http://www.bnf.fr/fr/professionnels/num_conversion_texte/s.num_con
version_texte_ocr.html 

Référentiel d’enrichissement des 
métadonnées 

version 2 

Référentiel de livraison de document 
numérique 

version 1 

Référentiel tables version 1 
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3. GENERALITES 

3.1 OCR 

La reconnaissance optique de caractères désigne les procédés informatiques visant 
à extraire le texte présent dans l’image d’un texte imprimé. Un système OCR part 
donc de l’image numérique réalisée par un scanner optique ou une caméra 
numérique d’une page (document imprimé, feuillet dactylographié, documents 
transparents, etc.), et produit en sortie un fichier texte en divers formats. 

Ces systèmes OCR opèrent en plusieurs étapes : 

1. Pré-analyse de l'image, visant à améliorer la qualité de l'image en vue de 
faciliter la reconnaissance des caractères (redressement d’images 
inclinées, des corrections de contraste, binarisation de l’image). 

2. Segmentation des contenus, permettant d’isoler dans l’image les différentes 
composantes (illustrations, blocs de texte, marges, etc.). 

3. Reconnaissance des caractères : le texte contenu dans les blocs isolés à 
l’étape précédente est analysé et reconnu.  

 

La segmentation physique de la page (étape 2) permet de mettre en correspondance le 
texte issu de l’OCR avec son emplacement dans l’image de la page. Cette 
correspondance est utilisée lors de la consultation des documents de la bibliothèque 
numérique Gallica, en permettant la mise en valeur, sur l’image du document, du ou des 
mots-clés recherchés. 

Elle est également utilisée lors de la génération de documents PDF restituant le 
document numérisé (en mode image) mais aussi son contenu textuel (afin de rendre 
possible la recherche en texte intégral). 
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Recherche en texte intégral et mise en surbrillance du critère de recherche dans Gallica 

 

3.1.1 Documents éligibles à la conversion OCR 

Les collections de la BnF sont constituées d’une grande variété de typologies 
d’ouvrages. Du fait des limitations intrinsèques des procédés informatiques utilisés 
pour la conversion OCR, seuls un sous-ensemble des documents patrimoniaux 
sont éligibles à ce traitement (voir section 3.3).  

La commande d’une conversion en mode texte pour un document donné a 
généralement lieu lors de l’état conjoint, pendant lequel les représentants de la 
BnF et le prestataire précisent la commande en fonction de la nature du document. 

3.2 Format ALTO 

3.2.1 Introduction 

ALTO (Analysed Layout and Text Object) est un standard XML permettant de 
rendre compte de la mise en page physique et de la structure logique d'un texte 
reconnu par un système OCR. Ce format est issu du projet européen METAe1 et 
il est actuellement maintenu par un comité éditorial hébergé par la Bibliothèque du 
Congrès (http://www.loc.gov/standards/alto/). 

ALTO est très utilisé pour la conversion en mode texte de documents 
patrimoniaux, en France et à l’étranger. Il est bien adapté à la conservation à long 
terme des données issues de la conversion et il permet une réutilisation ultérieure 
du mode texte, dans la mesure où il contient pour chaque mot et bloc de texte ses 
les coordonnées dans la page, le taux de confiance de reconnaissance, 
éventuellement des éléments de forme (styles de caractère, polices). 

La Bibliothèque nationale de France a introduit des évolutions dans le format 
ALTO originel, et utilise désormais une variante pour sa production 



 

Référentiel OCR   Page 9 sur 63 

 

(http://bibnum.bnf.fr/alto_prod). La nature de ces évolutions est documentée et 
elle peut être communiquée au prestataire. 

 

Pourquoi le format ALTO et non le PDF ? 

La BnF a préféré le format ALTO au format PDF comme support de l’action de 
dématérialisation en mode texte des documents patrimoniaux car il s’agit : 

• d’un format XML, avec les qualités intrinsèques du monde XML : universalité, 
facilité de création, d’édition et d’archivage, compacité, etc. 

• d’un format conçu expressément pour l’usage attendu (numérisation 
patrimoniale en modes image et texte) alors que le PDF répond à l’origine aux 
besoins liés à l’impression de documents numériques. Il est possible de générer 
le PDF à partir des images et des fichiers ALTO alors que l’inverse n’est pas 
possible. 

3.2.2 Présentation 

Éléments et sous-éléments composant le format ALTO 

ALTO permet la segmentation d’une page en différents éléments composés de 
sous-éléments. 

 L’élément page peut contenir cinq éléments : 

• TopMargin : désigne la zone supérieure de la page du bord gauche au 
bord droit hors zone de texte. Quand c’est possible, il s’agit de la zone 
contenant le titre, l’ours, etc.  

• BottomMargin : désigne la zone inférieure de la page du bord gauche au 
bord droit hors zone de texte. 

• LeftMargin : désigne la zone gauche de la page hors zone supérieure, zone 
inférieure et zone de texte. 

• RightMargin : désigne la zone droite de la page hors zone supérieure, zone 
inférieure et zone de texte. 

• PrintSpace : désigne la zone de texte. Cet élément est obligatoire. Il 
contient au moins un élément de type bloc. 

http://bibnum.bnf.fr/alto_prod
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Exemple de découpage d’une page de presse 

 

Dès que l’un de ces éléments contient une information (texte, illustration etc.), 
cette information est décrite dans un ou plusieurs éléments de type bloc. 

 Les blocs peuvent être de quatre types différent : 

• TextBlock : désigne le bloc de texte. Cet élément est utilisé pour 
regrouper les lignes de textes en un ensemble cohérent. 

• Illustration : désigne une image ou une figure. 

• GraphicalElement : désigne un élément graphique autre qu’une image ou 
une figure. Il peut être utilisé pour décrire un élément de séparation 
intertextuel ou un élément textuel non reconnu en tant que tel par 
l’OCR.  

• ComposedBlock : est utilisé pour permettre l’imbrication d’éléments bloc. 

 A l’intérieur d’un TextBlock, l’élément Line décrit les lignes de texte et l’élément 
String rassemble les caractères en mots. 

 

Les coordonnées des éléments sont définies à partir du point de repère le plus en 
haut à gauche de la page. Ainsi, chaque bloc, ligne ou chaîne de caractères 
reconnus est identifié dans l’ordre de présentation de l’original. 

ALTO permet également de décrire des formes géométriques (cercle, polygone, 
ellipse), de gérer les césures... Les objets non textuels ont également leurs propres 
découpage et coordonnées. 
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Identification des mots et chaînes de caractères 

Chaque chaîne de caractères composant un mot ou une partie de mot césuré 
(String) est identifiée avec les informations suivantes :  

• content : le mot reconnu par le système OCR et/ou corrigé manuellement 
selon le niveau de qualité demandé ; 

• wc (word confidence) : note de confiance de la reconnaissance de chaque 
mot, notée de 0 à 1 ; 

• cc (character confidence) : note de confiance de la reconnaissance de 
chaque caractère du mot. Cette note est composée d’une liste de notes de 
0 à 9, une note pour chaque caractère ; 

• wd : appartenance du mot ou non à un dictionnaire. 

3.3 Niveaux de qualité 

Les niveaux de qualité attendus concernent tant la qualité de la segmentation que 
la qualité de la reconnaissance OCR. 

3.3.1 Segmentation et structuration 

La qualité de la segmentation et de la structuration des contenus du document 
d’origine lors de leur transcription au format ALTO concerne en particulier : 

• l’ordre de lecture, 

• le typage des blocs, 

• le chevauchement des blocs. 

La qualité de la segmentation et de la structuration est détaillée aux sections 7.1 et 
7.2.1.  

3.3.2 Reconnaissance OCR 

Le résultat de la reconnaissance OCR est très variable, en fonction de la nature 
bibliographique et physique des documents océrisés : 

• lisibilité du document : les défauts d’impression, le vieillissement du 
papier, les problèmes de migration d’encre ou de courbure de page, etc., 
influent sur la qualité de l’image numérisée et donc sur l’aptitude des 
systèmes OCR à en extraire le texte ; 

• critères bibliographiques : la qualité de reconnaissance des systèmes 
OCR est particulièrement sensible à la nature des contenus, en termes de 
langue et d’alphabet notamment ;  

• genres documentaires : les systèmes OCR s’appuient sur des 
dictionnaires pour affiner leur reconnaissance des mots. Idéalement, il 
faudrait donc disposer de dictionnaires contemporains de la date 
d’édition et adaptés au contenu de chaque ouvrage (littérature, sciences, 
philosophie, etc.). 
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Différents taux sont attendus selon les marchés :  

• OCR haute qualité : par exemple 99,9 % 

• OCR taux garanti : par exemple 98,5 % 

• OCR brut : pour les ouvrages datant de 1750 ou antérieur, ou pour les ouvrages 
sans date. 

Ces taux sont précisés dans le contexte de chaque marché de numérisation. 

Cette qualité de reconnaissance OCR est mesurée à l’aide d’un taux de confiance 
(wc, voir section 3.2.2), et non d’un taux effectif. En effet, pour connaître le taux 
de qualité effectif pour un document océrisé, il faudrait avoir connaissance de sa 
vérité terrain (le texte exact du document) afin de la comparer avec le texte produit 
par le logiciel OCR, ce qui est bien sûr impossible dans le cadre d'une 
numérisation de masse. Ce taux de confiance est fourni par les logiciels d'OCR, 
pour chaque mot traité par le logiciel. 

Les taux de qualité OCR sont calculés sur la base du mot, en moyennant les taux 
de confiance des mots présents dans un document.  

 

Le taux de qualité d’un document n’est pas obtenu en moyennant les taux de qualité de 
chaque page, mais bien en moyennant les taux de confiance de tous les mots du 
document. 

Un document peut avoir des parties dont le taux de reconnaissance est supérieur ou 
inférieur au taux qualité admissible, mais la moyenne doit correspondre à la qualité 
exigée. 

La qualité de la reconnaissance OCR est détaillée à la section 6.1. 

Le contrôle de la qualité de la reconnaissance OCR est détaillé à la section 7.2.2. 
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4. OCR 

Ce chapitre présente des informations sur l’encodage du texte et le traitement des 
différentes polices et langues ainsi que sur la gestion des césures 

4.1 Langues et encodage de caractères 

4.1.1 Détection de la langue 

Le moteur OCR permet de définir la langue et les caractères pouvant faire partie 
du contenu (soit à l’ouvrage, soit à la page, soit au bloc texte). Ceci permet 
d’associer le dictionnaire de la langue du texte et de déterminer la fiabilité de la 
reconnaissance.  

Tous les ouvrages sont traités par défaut comme étant en langue française, 
sauf détection par le moteur OCR d’autres langues.  

La langue de chaque bloc de texte sera consignée dans l’attribut language du 
schéma ALTO, selon la norme ISO 639-2 : 

 language="fr" 

 

Si deux blocs de langues différentes se suivent, leur langue sera détectée et consignée. 

  

Texte en latin dans une page majoritairement en français 
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Si deux langues sont présentes dans le même bloc, la langue majoritaire sera consignée 
au niveau du bloc et la langue minoritaire au niveau des mots. 

  

Blocs en français, en grec et mixtes 

4.1.2 Traitement OCR 

Les langues romanes et les langues écrites avec l’alphabet latin (y compris le latin) 
seront traitées en OCR, ainsi que le grec. 

Pour le français, le prestataire décrira son aptitude à mettre en œuvre 
des dictionnaires d’orthographe adapté à la date de publication des documents : 
ancien français, moyen français, français classique, français moderne. Il exposera 
en outre sa capacité à traiter les formes anciennes de la lettre s minuscule : s long, 
(ſ), eszett (ß). 

Pour le traitement des langues suivantes, le prestataire décrira son aptitude à 
mettre en œuvre des dictionnaires d’orthographe (ciblant la langue dans sa forme 
moderne) : allemand, anglais, italien, espagnol, grec, grec ancien, latin, portugais. 
Le taux qualité attendu pour ces langues sera l’OCR brut. 

Les langues écrites avec l’alphabet grec (autre que le grec) et les langues non 
romanes écrites avec l’alphabet latin (albanais, croate, estonien,  finnois, hongrois, 
lithuanien, roumain, slovaque, slovène, norvégien, polonais, tchèque, turc 
moderne, vietnamien en écriture latinisé, etc.), seront également traités en OCR, 
mais le taux qualité attendu sera l’OCR brut, sauf demande particulière de la BnF 
et selon les propositions techniques du prestataire. 

Les autres alphabets et types d’écriture (cyrillique, langues asiatiques, arabe, 
hébreu, etc.) ne seront pas traités en OCR. Les blocs de texte où ces alphabets ou 
systèmes d’idéogrammes sont présents seront décrits sous la forme de blocs image. 
Ces blocs seront des éléments Illustration doté d’un attribut TYPE="nonLatinScript".  
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Bloc de texte à traiter en mode image 

 

Les blocs de texte où sont présents des langues en alphabet latin et non latin (cas 
des dictionnaires de langues par exemple) seront traités en OCR afin de transcrire 
les mots en alphabet latin ; la langue des mots en alphabet non latin sera consignée 
au niveau des mots. 

 

  

Blocs de texte mixte (français, vietnamien latinisé et écriture en sinogrammes) 
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4.1.3 Taux qualité 

Français 
Tous les blocs de texte en langue française sont comptabilisés dans l’évaluation du 
taux OCR qualité garantie du document.  

Cependant, les chiffres ainsi que les caractères non alphanumériques mis en 
évidence dans le tableau suivant ne sont pas comptabilisés dans l’évaluation du 
taux OCR qualité garantie. 

 

 

Typographie ancienne 

Les ouvrages composés avec des caractères d’imprimerie qui ne sont plus (ou peu) 
présents dans les imprimés contemporains relèvent de la catégorie « typographie 
ancienne » : s long (ſ), eszett (ß), ligatures, etc.   
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http://gallica.bnf.fr/ark:/12148/btv1b8626613n 

 

Une translittération est exigée pour certains caractères, notamment les formes 
anciennes de la lettre s minuscule : s long, (ſ), eszett (ß). Cette translittération fait 
partie du périmètre du taux OCR qualité garantie. 

Glyphe Exemple Translittération 

f/s 
 

semblent estre 

ff/ss  Palissades 

v/u   

 
DUEL 
une Femme 

 

Les autres ouvrages appartiennent à la catégorie « typographie moderne ». 

  

 

http://gallica.bnf.fr/ark:/12148/bpt6k6547544k 
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Autres langues romanes et langues écrites avec les alphabets grec et latin  

Comme il a été dit section 4.1.2, ces contenus sont à traiter en OCR brut. 

Mélange de langues et/ou d’alphabets   
Seuls les contenus en français présents dans des blocs mixtes (mélangeant langues 
et/ou alphabets) seront pris en compte dans l’évaluation du taux OCR qualité 
garantie. 

4.1.4 Encodage 

La transcription du texte dans les fichiers ALTO se fera avec l’encodage Unicode 
UTF-8 restreint à l’ensemble des blocs de caractères Unicode nécessaires à la 
transcription des langues romanes plus les blocs nécessaires à la transcription des 
caractères grecs. 

4.1.5 Signes typographiques, caractères et symboles spéciaux, etc. 

Signes typographiques 
Les tirets d'incise, d’énumération et de liste (en général un tiret demi-cadratin) 
sont à produire dans le flot de texte avec le caractère Unicode &#x2013;. 

Les tirets de dialogue, les tirets longs (en général un tiret cadratin) sont à produire 
dans le flot de texte avec le caractère Unicode &#x2014;. 

Les puces de forme standard (•) sont à produire dans le flot de texte avec le code 
&#x2022;. 

Caractères spéciaux 
Les caractères spéciaux sont traités en OCR et intégrés dans le flux texte sans 
traitement particulier. Ils peuvent entrainer la génération de mots illisibles.  

 

 
 

 

 

Comme mentionné section 4.1.3, ces caractères ne sont pas comptabilisés dans 
l’évaluation du taux OCR qualité garantie.  
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Points de suite 

Les points de suite, notamment dans les tables des matières et les index, peuvent 
être absents du flux de texte produit. 

4.2 Styles typographiques 

Par page, la liste des styles de paragraphes et des styles de caractères utilisés est 
donnée dans l’en-tête du fichier ALTO. 

Au niveau de chaque bloc de texte, seul le style majoritaire est indiqué. 

Au niveau de chaque ligne, seul le style majoritaire est indiqué. 

Au niveau de chaque mot, le style utilisé est indiqué. Un seul style est possible par 
mot.  

4.2.1 Niveau de qualité 

Les styles sont obtenus par un traitement purement automatique lors de l'OCR 
brut, de la même manière que l'est la reconnaissance de chaque caractère. 

 

Alors que les exigences de validité et de synchronisation des balises de styles sont 
respectées scrupuleusement (taux qualité garantie), l'exactitude des styles (police, taille, 
enrichissements) en regard du document d’origine ne peut pas l'être.  Ainsi, la 
reconnaissance des styles n’est pas soumise au taux qualité garantie. 

4.2.2 Rubriques et titres d’articles 

Dans le cas où une détection de titres est demandée, le niveau de titre est stocké 
dans l’attribut TYPE du TextBlock ou du TextLine concerné (cf. section 5.6.2).  

Les niveaux de titres sont codés ainsi : 

• titre de niveau 1 (partie, chapitre, etc.) : titre1 

• titre de niveau 2 (chapitre, section) : titre2 

• titre de niveau3 (section, sous-section) : titre3 

• etc. 

4.2.3 Typographies mal reconnues par l’OCR 

Différentes typographies et écritures sont mal reconnues par l’OCR : 

• écriture manuscrite, 

• police fantaisie, script, avec relief, double traits, etc. 

• police italique avec un fort degré d’inclinaison (supérieur à 30°), 

• police de type Fraktur, gothique, qui requiert des licences OCR 
spécifiques, 

• alphabet non latin (russe, asiatique, etc.). 
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Ces portions de texte mal reconnues par l’OCR seront considérées comme étant 
« illisibles » (illegibles) et seront traitées en OCR brut. Ce processus est détaillé aux 
sections 5.6.10 et 6.2.2. 

Ecriture manuscrite 

Ce cas est décrit aux sections 5.7.5 et 5.8.5. 

Polices script 
Les blocs de texte composés avec une police script sont décrits avec un élément 
TextBlock doté d’un attribut TYPE="scriptFonts". 

 

 

 

Autre cas de polices non exploitables 

Ces blocs de texte sont décrits avec un élément TextBlock doté d’un attribut 
TYPE="illegible". 
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Alphabets non latins 

Ce cas est décrit à la section 4.1.2. 

 

4.3 Césures 

La partie reconnue est dans l’attribut content, complétée par les attributs :  

• subs_type : précise la partie concernée, HypPart1 pour la première partie 
du mot césuré, HypPart2 pour la seconde ; 

• subs_content : restitue le mot complet non césuré. 

L’élément HYP représente le tiret de césure. 

 

… 
<String ID="PAG_00000001_ST000100" STYLEREFS="TXT_1" HPOS="1285" 
VPOS="1910" HEIGHT="47" WIDTH="76" WC="0.99" CONTENT="va-" 
SUBS_TYPE="HypPart1" SUBS_CONTENT="variées,"/> 
<HYP HPOS="1361" VPOS="1957" WIDTH="30" CONTENT="-"/> 
 </TextLine> 
  
<TextLine ID="PAG_00000001_TL000028" STYLEREFS="TXT_1" HPOS="336" 
VPOS="1955" HEIGHT="66" WIDTH="1024"> 
<String ID="PAG_00000001_ST000101" STYLEREFS="TXT_1" HPOS="336" 
VPOS="1984" HEIGHT="37" WIDTH="127" WC="0.99" CONTENT="riées," 
SUBS_TYPE="HypPart2" SUBS_CONTENT="variées,"/> 
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4.3.1  Répartition entre TextBlock 

Le prestataire veillera à éviter de répartir un mot césuré sur deux TextBlock (sauf 
dans le cas où la césure intervient sur un mot à cheval sur deux colonnes ou deux 
pages). 

 

SI UN GROUPE DE MOTS COMPORTANT DES TRAITS D’UNION (COMME DANS « A-T-IL », « AVONS-
NOUS ») SE TROUVE SUR DEUX LIGNES, IL PEUT ARRIVER QU’IL SOIT TRAITE COMME UNE CESURE. 
CE CAS N’EST PAS SOUMIS AU TAUX QUALITE GARANTIE.  
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5. SEGMENTATION ET STRUCTURATION  

Ce chapitre décrit de quelle manière la structure du document sera représentée 
dans le fichier ALTO produit en sortie.  

Le taux qualité spécifique au marché s’applique à cette segmentation, 
indépendamment du taux qualité OCR (cf. section 6).  

 

SAUF MENTION CONTRAIRE, TOUS LES ELEMENTS DECRITS DANS CE CHAPITRE SONT SOUMIS AU 
TAUX QUALITE GARANTIE. 

5.1 Description des pages 

L’attribut pageclass de l'élément Page permet de décrire certains cas particuliers. 

5.1.1 Pages vides 

Les pages vides (sans aucun contenu) sont décrites avec pageclass="BlankPage". 

 <Layout> 
    <Page ID="PAG_00000002" HEIGHT="3353" WIDTH="2065" 
          PHYSICAL_IMG_NR="1" QUALITY="OK" PAGECLASS="BlankPage"> 
    </Page> 
  </Layout> 

5.1.2 Pages avec contenu en marges mais sans contenu principal 

Si une page présente un contenu à placer en XxxMargin, mais que le reste de la 
page est vide, il faut utiliser  la description pageclass="BlankPrintSpace". 
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<Layout> 
    <Page ID="PAG_00000135" pageclass="BlankPrintSpace" HEIGHT="4153" 
         WIDTH="3049" PHYSICAL_IMG_NR="1" QUALITY="OK" > 
   
  <TopMargin ID="PAG_00000135_TopMargin" HPOS="0" VPOS="0" HEIGHT="562" 
WIDTH="3049"> 
    <TextBlock ID="PAG_00000135_TB000001" STYLEREFS="TXT_1" HPOS="1124" 
VPOS="517" HEIGHT="44" WIDTH="1224" language="fr"> 
      <TextLine …  </TextLine> 
    </TextBlock> 
    </TopMargin> 
 
    <BottomMargin ID="PAG_00000135_BottomMargin" HPOS="0" VPOS="3363" 
HEIGHT="790" WIDTH="3049"> 
    <TextBlock ID="PAG_00000135_TB000002" STYLEREFS="TXT_1" HPOS="2142" 
VPOS="3363" HEIGHT="40" WIDTH="46" language="fr"> 
      <TextLine …  </TextLine> 
    </TextBlock> 
    </BottomMargin> 
    </Page> 
  </Layout> 

5.1.3 Pages de logo 

Les pages ne contenant qu’un logo (page de type « L » dans le manifeste numérique 
refNum) sont traitées comme des pages blanches. 

Les éventuelles légendes textuelles en plus de la représentation graphique à 
proprement parler ne seront pas traitées.  
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Logo + légende + n° NF du logo + légende 
 

5.2 Orientation de la page 

Les images numérisées seront toujours fournies dans le sens de l’original.  

L’orientation de la lecture se détermine sur la totalité de la page et non pas 
seulement sur la partie textuelle.  

Si l’orientation de l’original (c’est-à-dire celle de la reliure) est différente de 
l’orientation de la lecture, les éléments de la page doivent être tournés dans le 
fichier ALTO à l’aide de l’attribut Rotation, selon un angle exprimé en degrés, 
dans le sens inverse des aiguilles d’une montre (sens anti-trigonométrique). 

Deux cas peuvent se présenter : 

• Si toutes les zones sont dans une orientation de lecture donnée, alors en 
restitution, ces zones comporteront un attribut Rotation. Dans l’exemple 
suivant, les TextBlock sont produits avec un attribut rotation à 270° 
(mesuré dans le sens anti-trigonométrique) : 

<TextBlock ID="PAG_248_TB000001" STYLEREFS="TXT_1" HPOS="1996" 
VPOS="1019" HEIGHT="1557"  WIDTH="66" TYPE="table" language="fr" 
ROTATION="270"> 
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Sens de la page originale 
 

• Si la page comprend des zones ayant plusieurs orientations de lecture, on 
détermine l’orientation de lecture majoritaire selon l’ordre de priorité 
suivant : 

• L’entête et le numéro de page ne sont pas pris en compte (ils sont 
structurés en TopMargin). 

• Les éléments GraphicalElement ne sont pas pris en compte. 

• Pour déterminer le sens de lecture, le « corps du texte » prime sur le 
reste (les illustrations, les tableaux avec leurs éventuels contenus 
textuels et les éléments graphiques, etc.) s'il occupe plus d'un tiers 
de la page.  

• De la même manière, le « corps du texte » prime sur les légendes 
des illustrations et des tableaux, même quand ceux-ci sont en 
dehors de l'objet Illustration. 

Une fois l’orientation de lecture majoritaire déterminée, on applique  
l’attribut Rotation aux zones dont l’orientation de lecture est différente de 
l’orientation de lecture majoritaire. 
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L’orientation du texte prime sur celle de l’illustration : seul le bloc de l’illustration doit être 
tourné 

 

5.3 Structuration de la page 

5.3.1 PrintSpace 

Le contenu récurrent et répétitif (titre, intitulé d'une section, sous-titre, nom 
d'auteur et numéro de page) doit appartenir à un XxxMargin. En cas de doute, il est 
possible d’inclure tout le texte d’une page  dans le PrintSpace. 

Le PrintSpace peut être serré autour du texte (c’est-à-dire ne pas englober 
l’ensemble de la page) à condition que tout le texte de la page (hors marge) soit 
compris dans celui-ci. 

 

LES PAGES BLANCHES DOIVENT ETRE DECRITES SELON LES REGLES EXPOSEES A LA SECTION 
5.1.1. 
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5.3.2 XxxMargin 

Le contenu récurrent et répétitif (titre, intitulé d'une section, sous-titre, nom 
d'auteur et numéro de page) doit appartenir à un xxxMargin. 

Un contenu non répétitif et spécifique à la page (notes ou en-têtes de section en 
marge) fait partie du printSpace. 

Si un XxxMargin est indiqué, il peut couvrir tout l'espace entre le bord de la page 
concernée et le(s) printSpace concerné(s).   

 

UNE MISE EN PAGE AVEC DES BLOCS EN MARGE A DROITE OU EN MARGE A GAUCHE NE SIGNIFIE 
PAS NECESSAIREMENT QUE CES BLOCS DOIVENT ETRE PLACES EN LEFTMARGIN OU EN 
RIGHTMARGIN. 

  

Le titre courant (« 74 LA CALIFORNIE. »)  doit constituer un topMargin. 

PrintSpace : le contenu des deux notes marginales à gauche est lié au corps du texte de la 
page et il lui est spécifique. Il en ressort qu'ils ne font pas partie d'un leftMargin mais 
doivent être séparés afin que des parties de leur contenu ne soient pas mélangées avec le 
texte de la colonne principale. 

Dans cet exemple, les notes marginales apparaitront dans le flux ALTO après les notes de 
bas de page. 
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5.4 Blocs manqués 

Les blocs non identifiés par la segmentation automatique seront identifiés 
visuellement et décrits manuellement : position, taille, type. 

Les blocs texte ainsi identifiés seront ensuite traités en OCR. Si le moteur OCR ne 
détecte aucun texte à l’intérieur d’un tel bloc, le bloc texte sera rempli avec une 
seule ligne composée de la mention "[texte manquant]", et il sera typé avec 
l’attribut TYPE="missingText". 

 

L’identification visuelle des blocs manqués n’est pas soumise au taux qualité garantie. 

5.5 Ordre de lecture et ordre des segments 

L’ordre de lecture est également déterminé lors de la reprise de la segmentation 
automatique, avec application des règles qui suivent : 

• Le texte se lit en colonne, de haut en bas et de gauche à droite.  

• Les illustrations sont segmentées dans l’ordre où elles apparaissent, de 
haut en bas et de gauche à droite. 

• Quand une illustration s’accompagne d’une légende, utiliser un 
ComposedBlock qui inclut l’image et la zone de texte.  

• L'entête et le numéro de page ne sont pas pris en compte. 

• Les éléments GraphicalElement ne sont pas pris en compte. 

Dans le fichier ALTO, l’ordre de lecture est indiqué par la numérotation 
séquentielle des blocs, via leur attribut ID. 

Cette numération séquentielle est propre à chaque type de bloc. Par exemple, les 
éléments String auront une numérotation de PAG_00000001_SP000001,  
PAG_00000001_SP000002 à PAG_00000001_SP00000n, les éléments TextBlock 
de PAG_00000001_TB000001,  PAG_00000001_TB000002 à PAG_00000001_ 
TB00000n, etc. 

Dans chaque identifiant, le premier numéro est le numéro de page, et le second 
l'ordre de l’élément dans sa séquence. 

5.5.1 Mise en page en colonnes  

En règle générale : 

• Les entêtes des colonnes, si elles ne sont pas dans le topMargin, figurent 
en haut de la colonne la plus proche. 

• Les bas des colonnes, si elles ne sont pas dans le bottomMargin, figurent 
en bas de la colonne la plus proche. 

• Les colonnes sont traitées dans le sens de lecture. 

• La totalité des segments de la colonne N sont traités avant un segment 
qui appartient à une colonne N+1.  

• Les filets de gouttière ne sont pas segmentés. 

Même si les entêtes de colonnes peuvent figurer dans le printSpace, il faut 
respecter les points suivants : 
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• Ne pas couper un mot. 

• Indépendamment de l'ordre de lecture, ne pas « supprimer » le passage à 
la ligne selon la hauteur dans la page. 

 

La position de (658) dans l’ordre de lecture est ambiguë. L'ordre de lecture peut être  

ÉPI ; [col. 1] ; (658) ÉPI ; [col. 2] 

ou  

ÉPI  (658) ; [col. 1] ; ÉPI ; [col. 2] 
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5.5.2 Mise en page en colonnes avec des éléments centraux non textuels 

Un élément central non textuel est un élément non textuel (illustration, carte etc.) 
qui s'étale (pleinement ou partiellement) sur plusieurs colonnes. 

En règle générale : 

• L'ordre de lecture suit les règles générales sur les colonnes. 

• Le bloc central non textuel peut être mis à n'importe que point entre les 
TextBlock ainsi ordonnés. 

 

  

La légende de l'illustration n'est pas centralisée, elle sera incluse dans « sa » colonne 
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5.5.3 Mise en page en colonnes avec des éléments centraux textuels 

Un élément central textuel est un élément textuel (simple texte, encadré avec texte, 
table, etc.) qui s'étale (pleinement ou partiellement) sur plusieurs colonnes. 

En règle générale :  

• En plus des règles sur les colonnes, les blocs dont la position verticale est 
avant un bloc textuel central, figurent avant ce bloc textuel central. 
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5.5.4 Corps du texte et notes séparés par un trait  

La séparation entre le corps du texte et les notes sera contrôlée. 

Si aucun trait séparateur ou indice de séparation n’est apparent, alors le traitement 
sera basé sur l’exploitation de deux colonnes « simples ». 

 

  

Exemple de notes de bas de page composées sur deux colonnes 

5.6 Texte 

5.6.1 Paragraphes 

Lors de l’étape de segmentation des ouvrages, les blocs textes faisant partie du 
PrintSpace sont détectés sans séparation entre les paragraphes. Ils sont ensuite 
envoyés dans l’étape d’OCR.  



 

Référentiel OCR   Page 34 sur 63 

 

Si les blocs textuels sont séparés par des éléments graphiques ou des tableaux, 
plusieurs blocs de texte sont segmentés. 

Après l’OCR, c’est lors de l’étape de structuration (processus automatique avec 
validation manuelle) que le découpage du corps de texte en paragraphes a lieu et 
que les paragraphes sont identifiés. 

 

La BnF attire l’attention du prestataire sur la nécessité d’un découpage en paragraphes le 
plus fidèle possible à l’original, afin de permettre un bon reformatage des textes lors de 
leur diffusion sur le Web ou sur supports nomades. 

5.6.2 Rubriques et titres d’article 

Selon la nature des contenus à numériser, la prestation pourra inclure une 
reconnaissance des titres, notamment dans le cas de documents de type presse 
(titres et rubriques d’article de journaux).   

Dans ce cas, le prestataire et la BnF s’accorderont sur les titres à identifier, et sur 
les règles d’identification (par exemple avec l’attribut TYPE). Ces règles seront 
notamment spécifiées par type documentaire, la composition typographique des 
titres étant par nature variable selon les époques, les genres documentaires, etc. 

 

Les taux qualité mesurant la réalisation de la tâche de reconnaissance des titres (taux de 
détection, taux de précision) feront l’objet d’un accord spécifique entre la BnF et le 
prestataire. Le taux qualité garantie générique du marché ne s’applique pas. 

5.6.3 Tableaux 

Les tableaux sont identifiés lors de l’étape de segmentation.  

 

Sont définis comme tableaux les éléments multicolonnes qui font une rupture dans le flux 
de texte, ayant ou non un cadre externe et des traits de séparation entre les cellules. 

Les tableaux contenant des chaînes alphanumériques seront convertis en texte non 
structuré en tableau, en utilisant l’attribut TYPE de l’élément TextBlock avec la 
valeur "table". L’ordre de lecture à l’intérieur des différentes parties des tableaux 
est celui obtenu par le moteurOCR, c’est-à-dire en lignes d’abord, puis en 
colonnes.  

Chaque bloc de texte contenu dans le tableau sera  marqué comme un TextBlock 
avec l'attribut TYPE="table". 

Il peut y avoir plusieurs blocs texte de type Table pour un même tableau physique 
sur une même page. 
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Les éléments graphiques au sein d’un tableau qui font office de filets ou de traits de 
séparation ne seront pas segmentés. 

 

Tableau avec filet de séparation 
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Tableaux sans filet de séparation,  dans une maquette en deux colonnes 

Taux qualité des tableaux 
Le taux qualité des contenus tableau sera traité différemment pour les deux types 
de tableau suivants : 

• tableau simple et court de deux colonnes, le contenu étant 
généralement : 

• composé avec le même corps que le texte courant,  

• présenté sans filet ni bordure, 

• les deux colonnes étant séparées par des tabulations ou des points 
de suite. 

Ces contenus seront traités en OCR taux qualité garantie. 
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http://gallica.bnf.fr/ark:/12148/bpt6k5558
4488/f19.image  

Glossaire, liste d’abréviations 

http://gallica.bnf.fr/ark:/12148/bpt6k5
5125514/f40.image 

Liste de définitions 

 

 

http://gallica.bnf.fr/ark:/12148/bpt6k55125514/f40.image
http://gallica.bnf.fr/ark:/12148/bpt6k55125514/f40.image
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http://gallica.bnf.fr/ark:/12148/bpt6k5512
5514/f80.image 

Texte composé sur deux colonnes  

 

LES TABLES DES MATIERES ET INDEX, QUI ONT SOUVENT LA FORME D’UN TABLEAU ET QUI SONT 
TRANSCRIT DANS CERTAINS MARCHES NE SONT PAS CONCERNES PAR CETTE REGLE ; CES 
CONTENUS DOIVENT ETRE TRAITES SELON LES CONSIGNES DU « REFERENTIEL TABLES ». UN 
FICHIER ALTO OCR BRUT EST CEPENDANT FOURNI POUR CES PAGES DANS LE DOCUMENTS 
NUMERIQUES. 

 

• tous les autres types de tableaux (mise en page complexe, tableaux de 
texte et nombres, petit corps de police, etc.). 

Ces contenus seront traités en OCR brut. 

5.6.4 Encadrés 

Il s'agit d’un encadré au sein d'une colonne (c’est-à-dire qui n'est pas un élément 
central.) 

En règle générale, il n'y a pas un balisage particulier de l'encadré. 
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5.6.5 Notes de bas de page  

Les notes sont segmentées dans un bloc différent de celle du corps du texte. 
Chaque note doit être segmentée dans un bloc distinct (voir aussi section 5.5.4). 
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5.6.6 Illustrations avec habillage de texte traversant 

Il s'agit des cas où l'ordre de la lecture « traverse » ligne par ligne l'image, comme 
dans l’exemple ci-dessous. 

  

 

 

Ce type de mise en page sera décrit avec un composedBlock comprenant  des blocs 
textes pour  le texte et un bloc Illustration autour de l’image, ainsi la lecture ligne à 
ligne de l’original est respectée (voir aussi section 5.9). 

5.6.7 Publicités et catalogues d’éditeur 

Il s’agit de zones à caractère publicitaire qui présentent des éléments 
typographiques particuliers tels que polices curvilignes, logos, encadrés, etc. Elles 
seront traitées en OCR brut.  

 

Ces pages sont de type « A » dans le manifeste numérique refNum. 
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Si une zone de publicité comporte du texte et des éléments typographiques 
particuliers, l’ensemble de la zone est identifiée en publicité. Chaque bloc de texte 
contenu dans une publicité sera donc marqué comme un TextBlock avec l'attribut 
TYPE="advertisement". 

Si plusieurs publicités sont adjacentes, elles ne sont pas groupées au sein d’un 
même bloc mais identifiées séparément. 

 

Si un bloc de publicité est composé sous forme d’un tableau, le typage 
TYPE="advertisement" est prioritaire. 

5.6.8 Texte sous tampon 

Un bloc de texte placé sous un tampon sera  marqué comme un TextBlock avec 
l'attribut TYPE="textStamped". 
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Ici, le bloc “PAR” 

 

5.6.9 Texte illisible 

Un bloc de texte illisible du fait de la dégradation physique du document, de 
problème de courbure ou de tout autre phénomène affectant la netteté de l’image, 
sera  marqué en tant que TextBlock avec l'attribut TYPE="illegible". 

 

 

 

La section 6.2 donne une définition précise de la notion de « texte illisible ». 

5.7 Illustrations 

Tout élément de nature visuelle qui n'est à l'évidence pas une décoration, une 
lettrine ou un tampon sera traité sous la forme d’un bloc Illustration, sans chercher 
à statuer sur le lien éditorial qu'il a ou non avec le contenu textuel : cela couvre 
entre autres les illustrations, figures, diagrammes, photos, dessins, schémas, 
reproductions d'art, plans et cartes. 
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Le prestataire et la BnF évalueront durant la phase de test si des formes géométriques 
autres que le rectangle (polygone, cercle, etc.) peuvent être utilisées pour segmenter 
illustrations et éléments graphiques. 

Dans le cas d’utilisation de la seule forme rectangle, la couverture d'un bloc illustration ou 
élément graphique pourra être répartie en plusieurs segments rectangulaires sans 
importance de l'ordre de ces blocs dans l'ALTO, mais à condition que l'ensemble des 
blocs couvre la totalité de la zone illustrée. 

 

On peut accepter que les illustrations combinées à d’autres éléments amènent à 
découper une zone « illustrée » en plusieurs blocs, à l’exception des partitions, formules 
et cartes qui doivent être découpées en un seul bloc 

Le typage D (« dessin ») dans le fichier RefNum pourra être généré 
automatiquement à partir du typage ALTO : toute page dont le fichier ALTO 
contient un seul bloc Illustration (éventuellement accompagné d’un bloc de texte 
pour la légende de l’illustration) et qui n’a pas un autre typage prioritaire 
(P/E/T/I/R/L). 

 

Pour générer un typage D, l’illustration doit occuper la majorité de la surface de la page. 

 

Exemple de cas de typage D 
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http://gallica.bnf.fr/ark:/12148/bpt6k65164532/f19.image 

 

Illustration en écriture manuscrite 
Certaines illustrations sont la reproduction d’un texte manuscrit (extraits de 
manuscrit d’auteur, par exemple). Ces blocs seront décrits sous forme d’éléments 
Illustration (et non avec un élément graphique, cf. section 5.8.5). 

 

 

Exemple d’illustration sous forme d’écriture manuscrite 

5.7.1 Formules chimiques, mathématiques 

La structuration des formules est réalisée en mode image, avec un bloc Illustration 
doté d’un attribut TYPE égal à  "formula". 

Il est permis de réunir plusieurs formules adjacentes (c’est-à-dire, quand il n'y a 
aucun autre bloc entre elles) en un seul bloc. 
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Quand des formules sont incluses dans des paragraphes de texte, elles ne sont pas 
traitées spécifiquement et la conversion OCR pourra donner des résultats illisibles.  

5.7.2 Partitions 

Les extraits de partition de musique sont encodés en bloc Illustration dotés d’un 
attribut TYPE égal à  "musicScore".  

 

 

Exemple de partition 
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5.7.3 Cartes 

Les illustrations reconnues comme étant des cartes géographiques seront typées 
spécifiquement en utilisant l’attribut TYPE égal à  "map".  

 

 

Exemple de carte 

5.7.4 Alphabets non latins 

Comme il a été dit section 4.1.2, les blocs de texte composés avec des alphabets 
non latins ou des systèmes d’idéogrammes seront décrits sous la forme de blocs 
image. Ces blocs seront des éléments Illustration dotés d’un attribut 
TYPE="nonLatinScript". 

5.7.5 Imbrication de blocs Illustration et d'autres blocs, notamment des TextBlock 

Quand une illustration s’accompagne d’une légende, il convient d’utiliser un 
ComposedBlock qui inclut l’image et la zone de texte.  

 

Selon les typologies de mise en page, cette règle ne sera pas toujours applicable et elle 
n’est pas soumise au taux qualité garantie. 
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Mise en page de type presse, avec placement « souple » des légendes d’illustration 



 

Référentiel OCR   Page 48 sur 63 

 

5.8 Eléments graphiques 

5.8.1 Décorations et ornements 

Les décorations et autres ornements sont à capturer en bloc GraphicalElement. 

 

 

Exemple de décoration 

   

 

5.8.2 Tampons 

Les tampons sont à capturer en bloc GraphicalElement doté d’un attribut TYPE égal 
à  "stamp". 

 

 

 

Exemple de tampon 
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5.8.3 Lettrines  (lettres ornées) 

Les lettres ornées  seront capturées en ComposedBlock avec un bloc texte pour le 
texte et un bloc GraphicalElement autour des ornements, doté d’un attribut TYPE 
égal à  "dropCap". 

 

 

Exemple de lettrine (lettre C) 

5.8.4 Traits de séparation 

Les traits de séparation et les culs-de-lampe placés entre deux paragraphes doivent 
être décrits par un bloc GraphicalElement avec l’attribut TYPE="transition". 

 

                    

Exemples de cul de lampe et traits simples dits « de transition » 

   

Les traits de séparation entre corps du texte et notes de bas de page sont à décrire 
en GraphicalElement avec l’attribut TYPE="note". 
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Exemple de cul-de-lampe 

 

Tous les autres cas de culs-de-lampe et de décorations (notamment ceux placés en 
fin de page ou en fin de chapitre) sont à décrire en GraphicalElement (sans attribut 
TYPE). 

  

     

Exemple de cul-de-lampe 
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5.8.5 Ecriture manuscrite 

Les mentions manuscrites parfois présentes sur les pages des documents sont à 
capturer en GraphicalElement, l’attribut TYPE ayant pour valeur "manuscript".  

 

  

Exemples d’écriture manuscrite 

 

 

CERTAINES PORTIONS D’ECRITURE MANUSCRITE SONT DES ILLUSTRATIONS. ELLES DOIVENT ETRE 
TRAITEES SELON LES CONSIGNES ET EXEMPLE DE LA SECTION 5.7. 

5.8.6 Imbrication de blocs GraphicalElement et d'autres blocs, notamment des TextBlock 

Les blocs GraphicalElement peuvent englober (via un ComposedBlock) d'autres 
blocs, notamment des TextBlock. 

La couverture d'un bloc GraphicalElement peut être répartie en plusieurs segments 
sans importance de l'ordre de ces blocs dans l'ALTO mais à condition que 
l'ensemble des blocs couvre la totalité de la zone « graphique ». 

5.9 Blocs composés 

L’élément ComposedBlock est utilisé pour permettre l’imbrication d’éléments de 
type bloc. 

5.9.1 Texte au sein des illustrations ou des éléments graphiques 

Ce cas concerne un texte pleinement intégré, c’est-à-dire que le texte fait partie 
intégrante de la zone graphique : 

• de courts textes explicatifs au sein d'une illustration, notamment des 
légendes imbriquées dans le rectangle de  l'illustration. 

• les textes au sein même d'un dessin, d'une œuvre d'art, d’un ornement, 
etc. (cf. section 5.8.1). 
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Ce cas est typé soit par un ComposedBlock comme décrit ci-dessus, soit par des blocs 
séparés. Dans ce dernier cas, pour éviter un chevauchement des blocs au même niveau :  

– Les blocs illustrations ne touchent pas le bloc texte ; l'image est répartie en un ou 
plusieurs blocs Illustration, dont l'ordre n'est pas indiqué. 

– Les blocs texte (ici, un seul) peuvent figurer avant, au milieu ou après les blocs 
Illustration/GraphicalElement à conditions qu'entre eux, ils respectent l'ordre de 
la lecture. 

5.9.2 Imbrication d’illustrations ou d’éléments graphiques et de texte 

Ce cas concerne du texte qui habille étroitement une illustration, en particulier, 
une illustration non rectangulaire : 

• les TextBlock seront serrés autour du texte – jusqu'à un TextBlock distinct 
par ligne de texte (cf. exemple de la section 5.6.7). 

• l'illustration sera couverte par un bloc Illustration/GraphicalElement, qui 
peut recouvrir entièrement ou partiellement les TextBlock ; 

• l'ordre des blocs Illustration/GraphicalElement est libre, à condition que 
les TextBlock  figurent dans l'ordre de la lecture. Les TextBlock peuvent 
être non contigus.  

Lors d'un recouvrement au même niveau, les TextBlock et les GraphicalElement 
seront englobés par un ComposedBlock.  
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Ce cas est typé soit par un ComposedBlock comme décrit ci-dessus, soit par des blocs 
séparés. Les illustrations (ici, une seule) peuvent figurer avant, au milieu ou après les 
TextBlock. 

5.9.3 Ordre de lecture entre texte et illustrations ou éléments graphiques 

Quand un ou plusieurs TextBlock partagent la largeur de la page ou de la colonne 
avec un ou plusieurs blocs Illustration/graphicalElement, seul compte l'ordre de 
lecture des TextBlock. L'ordre des blocs Illustration/graphicalElement n'est pas 
indiqué, ni l'emplacement de chacun d'entre eux avant, après ou au milieu des 
TextBlock. 

5.10 Tableau récapitulatif de la structuration ALTO 

TextBlock  

Cas Attribut TYPE  Section Remarque 

Paragraphe  5.6.1  

Titre "titre1", "titre2" 4.2.2, 5.6.2  

Tableau "table" 5.6.3  

Encadré  5.6.4  

Note (note de bas de page, note marginale)  5.6.5  

Texte habillé par une illustration  5.6.6 
utiliser un 
ComposedBlock 

Publicité "advertisement" 5.6.7  

Police “script” "scriptFonts" 4.2.3  

Texte de l'ouvrage sous un tampon "textStamped" 5.6.8  
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Texte illisible "illegible" 4.2.3, 5.6.9  

Illustration  

Cas Attribut TYPE  Section  

Image, illustration, schéma, etc.   5.7  

Formule mathématique ou chimique "formula" 5.7.1  

Partition "musicalNotation" 5.7.2  

Carte, plan "map" 5.7.3  

Alphabet non latin "nonLatinScript" 4.1.2, 5.7.4  

Illustration avec legende  5.7.6 
utiliser un 
ComposedBlock 

GraphicalElement  

Cas Attribut TYPE  Section  

Décoration, cul de lampe  5.8.1  

Tampon "stamp" 5.8.2  

Lettrine "dropCap" 5.8.3  

Trait de séparation entre paragraphes  "transition" 5.8.4  

Trait de séparation entre texte et notes de 
bas de page 

"footnote" 5.8.4 
 

Ecriture manuscrite "manuscript" 5.8.5  
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6. QUALITE DE LA RECONNAISSANCE OCR 

6.1 Qualité de la segmentation 

Le résultat de la segmentation doit permettre de faire correspondre le texte issu de 
l’OCR à l’image par transparence  grâce au calcul des coordonnées de la position 
des éléments dans l’image. 

Pour atteindre le taux qualité attendu, il est souvent nécessaire de corriger 
(structuration, typage, …) le résultat proposé par le moteur OCR. 

Ce taux est mesuré et renseigné à l’échelle de chaque page ainsi qu’à l’échelle du 
document. C’est la valeur au document numérique qui fait foi sur les marchés. 

6.2 Montée en qualité du texte 

La montée en qualité du texte a pour objectif d’atteindre un certain taux de 
reconnaissance des mots composant le document d’origine.  

 

Ce taux est mesuré et renseigné à l’échelle de chaque page ainsi qu’à l’échelle du 
document. C’est la valeur au document numérique qui fait foi sur les marchés. 

Les mots reconnus par le moteur OCR sont marqués avec un critère de confiance 
calculé par le moteur OCR, selon le degré de reconnaissance du mot, en utilisant 
l’attribut wc de l'élément String. 

Ce critère de confiance varie de 0 (mot non reconnu) à 0,99 (mot reconnu sans 
doute).  

 

Chaque mot corrigé par un opérateur sera identifié dans le contenu ALTO (par exemple 
en positionnant à 1,0 le critère de confiance WC). 

6.2.1 Correction ciblée 

Pour arriver au taux qualité attendu, le prestataire devra traiter prioritairement les 
mots dit « importants ». Ces mots importants se caractérisent par des 
caractéristiques typographiques ou intellectuelles, notamment : 

• les mots avec une majuscule à l’initiale, 

• les mots composés en majuscules, 

• les éléments en gras ou en italique, 

• les mots présents dans les titres, 

• les entités nommées : noms propres, noms de lieu, noms de personne ou 
d’institution, etc.  
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Chaque mot identifié comme important sera repéré dans le contenu ALTO (par exemple à 
l’aide de l’attribut TYPE). 

 

 

6.3 Déqualification de contenus dans un document  

Il s’agit d’une opération d’identification des blocs de texte (TextBlock) ou des mots 
(String) difficilement océrisable, du fait de leurs caractéristiques propres. Ces zones 
de texte sont donc exclues de fait du périmètre du taux qualité garantie et elles sont 
traitées en OCR brut. 

Cette identification se fait selon deux axes : 

• par types de contenus, 

• par lisibilité des contenus.   

6.3.1 Déqualification par types de contenu 

Cette déqualification s’appuie sur les résultats de la phase de 
segmentation/structuration, qui a conduit à typer certains contenus de manière 
objective, selon leur nature physique ou logique.  

Ces critères discriminants quant aux types des contenus sont les suivants :  

• textes dont la langue majoritaire n’est pas le français (cf. section 4.1.3), 

• textes composés en polices manuscrites (cf. section 4.2.3), 

• textes composés dans des polices non reconnues par le moteur OCR (cf. 
section 4.2.3), 

• tableaux à traiter en OCR brut (cf. section 5.6.4), 

• publicités (cf. section 5.6.8) : il s’agit de zones à caractère publicitaire qui 
présentent des éléments typographiques particuliers tels que polices 
curvilignes, logos, encadrés, etc. 

• textes placés sous un tampon (cf. section 5.6.9). 

Cette typologie peut faire l’objet d’un référentiel commun  d’exemples type, qui 
sera alimenté d’un commun accord au fur et à mesure des cas spécifiques 
rencontrés. 

Dans le cadre de l’amélioration continue des processus de production, cette 
opération pourra faire l’objet d’un processus plus automatisé. Dans ce cas, 
l’évolution du processus sera soumise à l’approbation de la BnF. 

6.3.2 Déqualification des mots ou blocs illisibles 

Les zones de texte illisibles (cf. section 5.6.10) sont définies non du fait de leur 
type logique mais à partir de leur nature physique :   

• zones près de la reliure de l’ouvrage et présentant une forte courbure de 
l’image, 

• zones affectées par une dégradation du support physique de l’œuvre, 
laquelle affecte la netteté, le contraste ou même l’intégrité des contenus 
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• zones affectées par un problème de transparence, de migration d’encre, 
etc. 

Mots 
Un mot est considéré comme illisible si un opérateur humain ne peut le déchiffrer 
à l’œil nu, ou s’il ne parvient à le faire qu’avec un fort degré de supposition et 
d’interprétation du contexte du texte. 

La lisibilité est évaluée à partir de l’image binarisée ou de l’image source en cas de 
doute. 

La déqualification opérée à l’échelle d’un mot consiste à typer le mot concerné 
(élément String) en donnant à l’attribut TYPE la valeur "illegible". 

Blocs 

L’illisibilité d’un bloc est définie par une valeur seuil du taux de confiance wc 
calculé à l’échelle du bloc (moyenne des wc de tous les mots du bloc). Cette valeur 
est fixée par le prestataire en fonction de son expérience du moteur OCR utilisé.  

Un bloc intégralement composé de mots illisibles (au sens de la définition ci-
dessus) sera également considéré comme illisible. 

La déqualification opérée à l’échelle d’un bloc de texte consiste à typer le bloc  
concerné (élément TextBlock) en donnant à l’attribut TYPE la valeur "illegible".  

 

Les mots inclus dans le bloc de texte n’ont pas à être typés "illegible". 

6.3.3 Limites au principe de déqualification  

Un document demandé par la BnF en taux qualité garantie et dont plus de 50 % 
du contenu textuel (relativement au nombre de mots) est déqualifié entre 
automatiquement dans le champ d’action du principe de déqualification du taux 
qualité, tel que décrit à la section 3.3.3. Il est alors livré par le prestataire en OCR 
brut. 

6.4 Déqualification du taux qualité sur un document  

Des demandes de déqualification en OCR brut peuvent être demandées (modalités 
à préciser pour chaque marché) a priori par le prestataire pour des documents dont 
les qualités physiques ne sont pas suffisantes pour atteindre la qualité garantie : 

• les documents tâchés, bruités ou maculés (ex. des microfiches, 
microfilms) ; 

• les documents à contraste insuffisant (fond foncé/tramé avec 
superposition de texte, ex : livre d’enfants) ; 

• les  documents avec forte transparence (ex : presse, dictionnaire, ouvrage 
à papier pelure) ; 

• les documents dont la langue majoritaire n’est pas en taux garanti (latin, 
etc.). 
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Ces demandes de déqualification se font avant tout prétraitement OCR, sans utiliser le 
mécanisme de déqualification des contenus exposé à la section 6.2. 

6.5 Déqualification ou refus de documents  

Les documents connus pour être quasi intégralement inexploitables en OCR 
(documents manuscrits, composés en polices Fraktur ou gothique, avec un 
alphabet non latin, etc.) doivent être refusés ou déqualifiés en OCR Brut par le 
prestataire pour la prestation OCR en fonction du type de marché.  

Ces documents se reconnaissent à ce qu’ils se transcrivent sous la forme de blocs 
de texte vides ou très fortement bruités.   
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7. CONTROLE DE LA QUALITE  

Le contrôle de la qualité est assuré par plusieurs moyens : 

• des contrôles automatiques appliqués sur les contenus au format ALTO, 

• un contrôle par échantillonnage visuel. 

Au terme du contrôle, la BnF prononce le rejet ou l’acceptation des documents 
livrés par le prestataire. 

Cette section décrit les critères de rejets ou d’acceptation  

7.1 Contrôle automatique ALTO 

Un contrôle automatique exhaustif de format est appliqué sur tous les fichiers 
ALTO avant le passage en contrôle par échantillonnage visuel. Ce contrôle émet 
des erreurs (standard ou majeure) ainsi que des avertissements.  

 

SI CE CONTROLE EMET UNE ERREUR MAJEURE SUR UNE PAGE ALTO D’UN DOCUMENT, 
L’ENSEMBLE DES PAGES ALTO DU DOCUMENT SONT ECARTEES ET NE PASSENT PAS EN 
CONTROLE PAR ECHANTILLONNAGE VISUEL. LE DOCUMENT EST DONC REJETE DES CETTE ETAPE. 

Ces contrôles automatiques sont de plusieurs natures : 

• nommage du fichier ALTO, 

• validation des fichiers ALTO relativement au schéma XML ALTO, 

• présence et format des identifiants et des différents attributs, 

• positionnement des blocs relativement aux dimensions de la page 

• chevauchement entre des blocs de même niveau, 

• format des éléments de production : opérations, agents, résultats   
(schéma XML detailsOperation.xsd) 

 

Les modalités de ce contrôle seront détaillées dans une charte de contrôle OCR/ALTO 
élaborée conjointement par la BnF et le prestataire.  

7.2 Contrôle par échantillonnage visuel 

Le contrôle par échantillonnage visuel opère sur des lots de documents constitués 
selon un plan d’échantillonnage adapté à chaque marché. Il vise à contrôler deux 
aspects du traitement OCR : 

• la qualité de la segmentation/structuration, 

• la qualité de la reconnaissance du texte. 
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7.2.1 Qualité de la segmentation/structuration 

Le contrôle de la segmentation/structuration s’applique à contrôler dans une page 
ALTO les éléments PrintSpace, xxxMargin, TextBlock, TextLine String, Illustration, 
GraphicalElement et ComposedBlock. 

La granularité du contrôle est la page. Le niveau de qualité de segmentation/ 
structuration acceptable est spécifique à chaque marché. Il indique donc le nombre 
maximum de pages non conformes dans un document. 

 

LA DETECTION D’UNE NON-CONFORMITE SUR UN DOCUMENT ENTRAINE LE REJET DES 
DOCUMENTS COMPOSANT LE LOT DE CONTROLE. 

LA DETECTION D’UNE NON-CONFORMITE STRUCTURELLE SUR TOUS LES DOCUMENTS COMPOSANT 
LE LOT DE CONTROLE ENTRAINE UN AUDIT DU PROCESSUS DE PRODUCTION ET EVENTUELLEMENT 
LE REJET DE TOUS LES DOCUMENTS DEJA PRODUITS. 

Le contrôle de la segmentation/structuration se décompose en plusieurs contrôles 
dédiés : 

• le typage des pages, 

• l’ordre de lecture, 

• le typage des blocs, 

• le chevauchement des blocs, 

• l’oubli de blocs, 

• la reconnaissance des titres (si une tâche de ce type est attendue, cf. 
section 5.6.2). 

Chacun de ces contrôles doit satisfaire le taux qualité attendu, ce qui implique : 

• que l’on ne procédera pas à une moyenne des contrôles ; 

• qu’un seul contrôle en échec entraîne la non-conformité de la page.  

Typage des pages 

Le contrôle vérifie le typage des pages et de leur orientation, détaillé sections 5.1 et 
5.2. 

Ordre de lecture 

Le contrôle vérifie que l’ordre de lecture logique de la page est bien respecté (cf. 
section 5.5). 

Segmentation et typage des blocs  

Le contrôle vérifie : 

• la bonne segmentation des blocs : 

• répartition en XxxMargin ou en PrintSpace (par ex. un contenu 
récurrent ou répétitif hors xxxMargin), 

• taille et position, 

• règles de composition des blocs composés, 
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• découpage en paragraphes, 

• leur typage (cf. sections 5.6 à 5.8) : 

• nature des blocs (par ex. confusion blocs texte/illustration), 

• déqualification des blocs (par ex. un bloc illisible abusif). 

Chevauchement des blocs 
Un contrôle visuel du chevauchement est réalisé. 

Oubli de blocs 
Un contrôle visuel identifie les blocs éventuellement oubliés lors du traitement de 
segmentation. 

Reconnaissance des titres 
Le niveau de qualité acceptable concernant l’extraction des titres (lorsque cette 
tâche est demandée) se caractérise par deux métriques spécifiques : 

• taux de détection des titres, 

• taux de précision de la détection. 

Lors du contrôle, les valeurs constatées dans la page sont comparées aux valeurs 
attendues pour ces deux taux, valeurs qui sont spécifiques à chaque marché. 

 

Le mode opératoire de ce contrôle et le calcul du taux qualité seront détaillés dans une 
charte de contrôle OCR/ALTO élaborée conjointement par la BnF et le prestataire.  

7.2.2 Qualité de la reconnaissance du texte 

La qualité de la reconnaissance du texte est mesurée au mot. Une erreur 
correspond à tout mot erroné (conformité par rapport à l’image d’origine), quel 
que soit le nombre de signes erronés qu’il contient. 

Pour un document, elle se calcule sur la population des mots présents dans les 
parties lisibles et non déqualifiées de toutes les pages du document (déqualifiées 
par nature, par un opérateur ou par l’OCR). 

 

LA DETECTION D’UN ECART ENTRE LA QUALITE ATTENDUE ET LA QUALITE CONSTATEE SUR UN 
DOCUMENT ENTRAINE LE REJET DES DOCUMENTS COMPOSANT LE LOT DE CONTROLE. 

LA DETECTION D’UN ECART ENTRE LA QUALITE ATTENDUE ET LA QUALITE CONSTATEE  SUR TOUS 
LES DOCUMENTS COMPOSANT LE LOT DE CONTROLE ENTRAINE UN AUDIT DU PROCESSUS DE 
PRODUCTION. 
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Un document peut avoir des parties dont le taux de reconnaissance est supérieur ou 
inférieur à la qualité attendue, mais l’ensemble du document doit valider la qualité 
attendue. 

De plus, ne seront pas comptabilisées comme erreur : 

• les erreurs concernant les ponctuations et les caractères non 
alphanumériques (cf. section 4.1.3), sauf si ce sont des ponctuations 
générées à la place d’un caractère alphabétique ; 

• les substitutions ou omissions de diacritiques (« e » au lieu de « é »  par 
exemple), les substitutions ou omissions de casse (« A » au lieu de « a ») ;  

• les erreurs sur les chiffres arabes. 

Phase de test 

En numérisation de masse, la qualité de l’OCR est calculée à l’aide d’un taux de 
confiance estimé (en l’absence de vérité terrain). Ce taux (en %) est donnée par la 
formule : 

taux de confiance = ∑ (wc des mots en qualité garantie) / cardinal des mots en qualité 
garantie 

Le taux de qualité réel (spécifié pour chaque marché de numérisation comme 
qualité garantie à atteindre) est donnée par la formule : 

Taux réel =  cardinal des mots justes parmi les mots en qualité garantie / cardinal des mots 
en qualité garantie 

Durant la phase de test, on évaluera l’écart moyen entre la qualité estimée (taux de 
confiance) et la qualité réelle (taux réel). 

Cet écart sera utilisé en phase de production pour étalonner la valeur du taux de 
confiance (et donc l’effort de correction manuelle du texte nécessaire pour 
atteindre la qualité garantie) : 

taux de confiance × coefficient d’étalonnage  ≥  taux garanti 

 

Les informations présentes dans les fichiers ALTO (cf. section 7.2.3) doivent permettre à 
la BnF de recalculer automatiquement les taux qualité fournis par le prestataire. 

Phase de production 
Le contrôle par échantillonnage visuel opère sur des lots de documents constitués 
selon un plan d’échantillonnage. 

Le contrôle de la qualité de l’OCR porte sur l’écart entre la qualité attendue et la 
qualité constatée par la BnF.  

 

Les modalités de ce contrôle seront détaillées dans une charte de contrôle OCR/ALTO 
élaborée conjointement par la BnF et le prestataire.  
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7.2.3 Détail des métriques qualité  

Dans le manifeste du document numérique (refNum ou METS) 
Les indicateurs à fournir (à l’échelle du document) sont notamment : 

• le taux OCR brut : le taux de confiance en sortie de l’OCR 

• le taux OCR corrigé : le taux de confiance après correction manuelle 

• le coefficient d’étalonnage utilisé (cf. section 7.2.2) 

• le taux NQA moyen, exprimé par : taux OCR corrigé × coefficient 
d’étalonnage   

Dans les fichiers ALTO 

Les indicateurs à fournir sont notamment, pour chaque page ALTO : 

• nombre de blocs déqualifiés (publicité, illisibles, etc.) 

• nombre de mots déqualifiés (illisibles, courbures, etc.) 

• nombre total de mots ALTO  

• nombre total de caractères ALTO  

• nombre de mots corrigés par un opérateur 

• nombre de caractères contenus dans les mots corrigés 

• nombre de mots décidés par un opérateur 

• nombre de caractères contenus dans les mots décidés 

• le taux OCR brut : le taux de confiance en sortie de l’OCR 

• le taux OCR corrigé : le taux de confiance après correction manuelle 

 


	1. INTRODUCTION
	1.1 Contexte
	1.2 Objet
	1.3 Domaine d’application

	2. DOCUMENTS APPLICABLES ET DE REFERENCE
	3. GENERALITES
	3.1 OCR
	3.1.1 Documents éligibles à la conversion OCR

	3.2 Format ALTO
	3.2.1 Introduction
	3.2.2 Présentation
	Éléments et sous-éléments composant le format ALTO
	Identification des mots et chaînes de caractères


	3.3 Niveaux de qualité
	3.3.1 Segmentation et structuration
	3.3.2 Reconnaissance OCR


	4. OCR
	4.1 Langues et encodage de caractères
	4.1.1 Détection de la langue
	4.1.2 Traitement OCR
	4.1.3 Taux qualité
	Français
	Typographie ancienne
	Autres langues romanes et langues écrites avec les alphabets grec et latin 
	Mélange de langues et/ou d’alphabets  

	4.1.4 Encodage
	4.1.5 Signes typographiques, caractères et symboles spéciaux, etc.
	Signes typographiques
	Caractères spéciaux
	Points de suite


	4.2 Styles typographiques
	4.2.1 Niveau de qualité
	4.2.2 Rubriques et titres d’articles
	4.2.3 Typographies mal reconnues par l’OCR
	Ecriture manuscrite
	Polices script
	Autre cas de polices non exploitables
	Alphabets non latins


	4.3 Césures
	4.3.1 Répartition entre TextBlock


	5. SEGMENTATION ET STRUCTURATION 
	5.1 Description des pages
	5.1.1 Pages vides
	5.1.2 Pages avec contenu en marges mais sans contenu principal
	5.1.3 Pages de logo

	5.2 Orientation de la page
	5.3 Structuration de la page
	5.3.1 PrintSpace
	5.3.2 XxxMargin

	5.4 Blocs manqués
	5.5 Ordre de lecture et ordre des segments
	5.5.1 Mise en page en colonnes 
	5.5.2 Mise en page en colonnes avec des éléments centraux non textuels
	5.5.3 Mise en page en colonnes avec des éléments centraux textuels
	5.5.4 Corps du texte et notes séparés par un trait 

	5.6 Texte
	5.6.1 Paragraphes
	5.6.2 Rubriques et titres d’article
	5.6.3 Tableaux
	Taux qualité des tableaux

	5.6.4 Encadrés
	5.6.5 Notes de bas de page 
	5.6.6 Illustrations avec habillage de texte traversant
	5.6.7 Publicités et catalogues d’éditeur
	5.6.8 Texte sous tampon
	5.6.9 Texte illisible

	5.7 Illustrations
	Illustration en écriture manuscrite
	5.7.1 Formules chimiques, mathématiques
	5.7.2 Partitions
	5.7.3 Cartes
	5.7.4 Alphabets non latins
	5.7.5 Imbrication de blocs Illustration et d'autres blocs, notamment des TextBlock

	5.8 Eléments graphiques
	5.8.1 Décorations et ornements
	5.8.2 Tampons
	5.8.3 Lettrines  (lettres ornées)
	5.8.4 Traits de séparation
	5.8.5 Ecriture manuscrite
	5.8.6 Imbrication de blocs GraphicalElement et d'autres blocs, notamment des TextBlock

	5.9 Blocs composés
	5.9.1 Texte au sein des illustrations ou des éléments graphiques
	5.9.2 Imbrication d’illustrations ou d’éléments graphiques et de texte
	5.9.3 Ordre de lecture entre texte et illustrations ou éléments graphiques

	5.10 Tableau récapitulatif de la structuration ALTO

	6. QUALITE DE LA RECONNAISSANCE OCR
	6.1 Qualité de la segmentation
	6.2 Montée en qualité du texte
	6.2.1 Correction ciblée

	6.3 Déqualification de contenus dans un document 
	6.3.1 Déqualification par types de contenu
	6.3.2 Déqualification des mots ou blocs illisibles
	Mots
	Blocs

	6.3.3 Limites au principe de déqualification 

	6.4 Déqualification du taux qualité sur un document 
	6.5 Déqualification ou refus de documents 

	7. CONTROLE DE LA QUALITE 
	7.1 Contrôle automatique ALTO
	7.2 Contrôle par échantillonnage visuel
	7.2.1 Qualité de la segmentation/structuration
	Typage des pages
	Ordre de lecture
	Segmentation et typage des blocs 
	Chevauchement des blocs
	Oubli de blocs
	Reconnaissance des titres

	7.2.2 Qualité de la reconnaissance du texte
	Phase de test
	Phase de production

	7.2.3 Détail des métriques qualité 
	Dans le manifeste du document numérique (refNum ou METS)
	Dans les fichiers ALTO




